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NOTE : Tout article sans nom est une contribution de l'éditeur 

Ce magazine 
nous rappelle  

que Dieu se tient 
à nos côtés et   

selon Job 1:10,    
Il entoure les     

familles ministé-
rielles et les 
épouses des 

diacres et                
leurs familles           
respectives.  

 
Que chaque ar-
ticle aide à dres-
ser une haie au-
tour de nos mai-
sons. A côté de 

cela, nous avons 
la responsabilité 
d'être reconnais-
sants et de servir 

avec amour.  
 

De ceux qui ont 
beaucoup reçu, il 
faut beaucoup. 

 

 

CONTENU: 
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Chères épouses de diacre : 
  
Quand nous pensons à tout ce que le SEIGNEUR, Chef de tous les ber-
gers du monde, a fait pour chacun de nous, cela touchera sûrement nos 
cœurs, et nous dirons : « PÈRE, tout pour toi ! 
  
Nos opportunités, nos chances, nos choix viennent UNE FOIS dans la 
vie, et c'est MAINTENANT que nous sommes ici. Maintenant que 
nous respirons, nous pouvons faire la différence. Maintenant que nous 
pouvons voir et entendre, marcher et parler, nous pouvons exercer 
notre ministère aux côtés et avec notre mari et nos enfants. 
  
Et vous savez, ma sœur, il n'y a rien de plus doux que de donner géné-
reusement de vous-même pour servir Dieu et sa cause. Sans faire de 
distinction entre les moutons et les agneaux et les chèvres. Peu importe 
s'ils sont jeunes ou vieux, ni s'ils ont de l'expérience ou non. Ni qu'ils 
coopèrent, ou qu'ils soient entêtés et marchent sur la voie du danger. Si 
l'Éternel a eu et a encore de la patience avec nous, il est de notre devoir 
d'avoir de la patience et de la compréhension pour ceux qui nous entou-
rent, qui sont dans notre bergerie, à l'église et aussi à la maison. 
  
« Maintenant, c'est à vous de décider. Soyez sur vos gardes, à la fois 
pour vous-mêmes et pour votre congrégation de brebis. Le Saint-Esprit 
vous a confié la responsabilité de ces gens – le peuple de Dieu qu'ils 
sont – pour les garder et les protéger. Dieu lui-même pensait qu'ils va-
laient la peine de mourir » (Actes 20:28. LE MESSAGE)  
  
Que Dieu vous bénisse et vous fortifie ! 
  
Gentiment, 
  

Anna Maria Manuela  Croes 
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 « Le devoir nous fait bien faire les choses,  
mais l'amour nous fait les faire magnifiquement »  

  
    Les BON bergers aiment leurs animaux du fond du cœur ! Ils savent que leurs mou-
tons ont besoin de leurs soins constants pour pratiquement tout dans la vie. Ils surveil-
lent leurs bêtes jour et nuit, sans en négliger aucun, ni le mâle, ni la femelle, ni les pe-
tits agneaux, ni la grosse mère attendant d'accoucher. Tous les moutons dépendent 
de leur berger. Ils ont passé de nombreuses heures ensemble, et cela a créé un lien 
entre eux. Pour le berger ce n'est pas un fardeau de prendre soin de ses brebis, 
d'avoir de la patience avec elles, de les corriger, ni de persévérer dans sa routine, car 
il les AIME. 

 



 5 

 IL PASSAIT DU TEMPS AVEC EUX. Jour et 
nuit, le berger est là avec ses animaux. Il sait 
qui obéit facilement, qui est téméraire, qui est 
faible et qui est le chef d'entre eux. 
  
IL FOURNIT POUR EUX. Il est triste quand il 
n'y a pas de nourriture à leur donner. Il le 
sent quand ils pleurent de faim. Il fait tout son 
possible pour aller chercher de la bonne 
nourriture à manger, de l'herbe qui ne con-
tient pas de parasites. Il les emmène aussi là 
où il y a encore de l'eau pour qu'ils puissent 
boire sans se noyer, car les eaux agitées 
peuvent entrer dans leurs narines si proches 
de leur bouche. Et les moutons ne savent 
pas nager. Si leur laine est trempée et qu'ils 
tombent dans l'eau, son poids peut les faire 
se noyer, si le berger n'est pas attentif.  
  
IL LES CONNAÎT. Si le troupeau n'est pas 
trop grand, le berger donne plusieurs fois un 
nom à chacun. Il sait que si le mouton tré-
buche ou tombe sur le dos, il ne peut pas se 
tenir debout tout seul. Il restera ainsi, et de-
viendra la proie des fauves si le berger n'est 
pas rapide et le remet sur pied. Le berger sait 
aussi qu'ils peuvent avoir peur d'eux-mêmes 
et avoir une crise cardiaque en imaginant 
simplement qu'un chien ou un loup va les at-
taquer. 
 
LA PORTE. Le berger dort dans l'entrée de la 
porte de la bergerie. Rien ne peut entrer ou 
sortir sans qu'il s'en aperçoive. Il ne peut pro-
téger que ceux qui sont à l'intérieur. 
 
DANS L'ÉGLISE. En comparant cela avec la 
charge que les épouses de diacre ont avec 
leur mari :  
  
 
 

• S'ils prennent soin du troupeau par obligation 
et non par amour, cela peut devenir un far-
deau et ennuyer. Mais si c'est par amour, c'est 
comme s'ils le faisaient pour Jésus, et ils le 
feront volontairement, joyeusement, avec re-
connaissance. 

 

• Ils sont attentifs à chacun des « moutons » de 
leur troupeau, les jeunes, les vieux, les mâles, 
les femelles, ceux qui coopèrent et ceux qui 
se conduisent mal. 

 
• Ils ont passé du temps avec eux, dans leur 

service et leurs programmes. Ils les visitent. Ils 
parlent avec eux. 

 
• Ils fournissent l'attention, la gentillesse, la 

nourriture spirituelle, les conseils, l'avertisse-
ment. 

 
• Ils savent que Jésus est le Berger Suprême, 

propriétaire de tous les moutons et agneaux, 
et un jour ils devront rendre compte de leur 
bien-être et de l'accomplissement de leur ap-
pel. 

  
« L'amour du centre de qui vous êtes ; ne faites 
pas semblant. Fuyez le mal ; accrochez-vous 
bien... Ne vous épuisez pas ; gardez-vous ali-
mentés et enflammés. Soyez des serviteurs at-
tentifs du Maître, dans l'attente joyeuse. N'aban-
donnez pas dans les moments difficiles ; priez 
d'autant plus fort." Romains 12:9-13) 
 
——— 
  
¹ Epée Album II, p. 154).  
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• La bergère ne laisse pas s'égarer ses 
agneaux. 

• Elle les garde et garde son troupeau en-
semble. 

• Quand un ennemi vient prendre ses mou-
tons, elle se bat pour eux. 

• Elle veille sur tous ceux qui attaqueraient 
son troupeau. 

• Elle retire son agneau de la bouche de 
l'ennemi. 

• Elle est en état d'alerte et n'est pas prise 
à l'oisiveté. 

• Elle construit une haie de protection pour 
ses moutons par sa diligence à veiller sur 
eux. 

• Quand un agneau s'égare, elle cherche 
jusqu'à ce qu'elle trouve son agneau. 

• Elle se réjouit quand son agneau est re-
trouvé. 

• Elle s'assure que ses moutons sont nour-
ris. 

• Elle anticipe leurs besoins. 
• Elle connaît ses agneaux par leur nom. 
• Elle connaît chacun de leurs cris lors-

qu'ils sont en détresse. Elle court vers 
eux. 

• Elle leur donne un sentiment d'apparte-
nance. 

• Elle s'assure qu'ils ont un lieu de repos et 
de jeu sous sa surveillance. 

• Quand ils sont faibles, elle les porte dans 
ses bras. 

• Elle gravira la plus haute montagne pour 
les atteindre s'ils sont coincés. 

• Quand ils sont malades, elle les soigne. 
• Elle conduit ses moutons. 
• Ils connaissent sa voix douce et ils la sui-

vent. 
• Ses agneaux savent qu'il faut lui faire 

confiance. 
• Elle instruit ses brebis, les bénit et les 

rassemble. 
• Elle les conduit sur le droit chemin avec 

une discipline aimante. 
• La bergère reste avec ses moutons. 
• Elle n'est pas en train de gambader dans 

le champ voisin, pendant qu'ils s'égarent. 

• La bergère est bonne avec ses brebis. 
• Elle leur montre miséricorde et amour. 
• Elle est généreuse et elle les bénit au-

delà de toute mesure. 
• Elle prie avec diligence pour ses brebis. 
• Elle est leur bergère pour la vie. 
• Elle cultive son champ. 
• Elle enlève les rochers et les épines. 
• Leur demeure est exempte de peur. 
• Elle est très aimée de son troupeau. 
• Ils sont toujours autour d'elle.  
• Ils ressentent de la joie quand ils voient 

leur bergère.  
  
     Elle a une vision à long terme pour l'ave-
nir de son troupeau, que lui a donnée le 
Maître Berger.  
  
     Elle leur offre un chez-soi pour qu'ils 
soient forts et en bonne santé. 
  
«Certes, la bonté et la bonté me suivront 
tous les jours de ma vie, et j'habiterai pour 
toujours dans la maison du Sei-
gneur.» (Psaumes 23:6) 
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Il y avait un berger qui s'endormait profondément. 
Il n'y avait donc personne pour s'occuper de ses brebis. 
Les moutons étaient ravis, la liberté enfin 
suivi le chef et s'est enfui rapidement. 
 
Tout était beau; ils se sont bien amusés, 
marchant sur des kilomètres à travers champs, collines, 
landes. Puis vint le coucher du soleil et la nuit s'obscurcit. 
Ils ont commencé à sentir que la liberté était sinistre. 
 
Ils ont eu faim et sont partis à la recherche de nourriture - 
Ils n'ont pas pu trouver de fourrage et sont devenus subju-
gués. Il était difficile de s'allonger et de dormir, 
car ils étaient poursuivis par des bêtes horribles. 
 
Si fatigués et las qu'ils souhaitaient être de 
Retour dans le troupeau et la main de la sécurité. 
Ils ont réalisé qu'ils avaient besoin des soins de leur berger, 
Pour l'amour, la nourriture et l'abri qui sont toujours là. 
 
Quand les moutons avaient presque perdu tout espoir, 
Un visage familier est venu sur les pentes. 
C'était leur berger et tous couraient avec joie 
pour montrer qu'ils étaient vraiment heureux de le voir. 
 
Ils ont juré qu'ils ne s'enfuyaient plus jamais 
Et ont prié en remerciement pour le berger que Dieu                    
a envoyé. 
 
Amen! 
 
Source :https://www.familyfriendpoems.com/poem/the-shepherd-slept  

https://www.familyfriendpoems.com/poem/the-shepherd-slept
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« Je t’ai déçu, 

encore une 
fois! » 

est le fruit de l'Esprit Saint. Nous en avons besoin à 
chaque instant, chaque jour à nouveau dans nos vies, 
pour tout !  

  

Tout comme le berger a besoin de beaucoup de patience pour supporter ses brebis qui sont lentes, au cou 
dur, qui ne font que descendre de la falaise, et s'il ne fait pas attention, tous les autres le suivent, ainsi les 
épouses des chefs d'église doivent avoir beaucoup de patience avec tous les types de personnes, avec 
toutes sortes de caractères et de coutumes qu'ils doivent respecter et qu'ils aiment encore, parce que nous 
sommes appelés à le faire. Dieu a besoin de notre service, de notre soutien et de notre fidélité. 
  
     La patience passe par la persévérance et l'endurance, et elle vous permet de répondre à des circons-
tances frustrantes avec grâce et maîtrise de soi. Dans le Psaume 40 : 1, David dit : « J'ai attendu patiem-
ment que le Seigneur m'aide, et il s'est tourné vers moi et a entendu mon cri. » 
  
     La patience vient du fait d'avoir une solide espérance dans les plans de Dieu, en particulier ses plans 
éternels pour vous. Lorsque vous savez que votre avenir à long terme est réglé et sécurisé, vous pouvez 
être plus patient face aux frustrations d'aujourd'hui. 
  
     Dans Jacques 5:7, 8, nous sommes encouragés : « Soyez donc patients, frères, jusqu'à la venue du Sei-
gneur. Le fermier attend le précieux produit du sol, en étant patient, jusqu'à ce qu'il reçoive les pluies pré-
coces et tardives. Toi aussi soyez patient; fortifiez vos cœurs, car la venue du Seigneur est proche. » 
  
     Que vous attendiez que les récoltes mûrissent, un embouteillage à débloquer, un enfant à mûrir ou que 
Dieu vous perfectionne, vous pouvez gagner en patience en reconnaissant que ces choses prennent du 
temps et qu'il y a très peu de choses que vous puissiez faire pour accélérer les montées. Une clé pour com-
prendre la volonté de Dieu est de comprendre le timing de Dieu.  
  
PROMESSE DIVINE : « L'endurance du patient est ce dont vous avez besoin maintenant, afin que vous 
puissiez continuer à faire la volonté de Dieu. Alors vous recevrez tout ce qu'il a promis. Hébreux 10:36 
 __________ 
  
Extrait de : MOMENTS DIVINES pour FEMMES, p. 211 
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« Dieu, prends ton bâton de berger                    
et montre le chemin à ton peuple ;                 
protégez-les comme votre cher et                   
précieux troupeau, donnez-leur un                     

endroit où se cacher..." 

(Michée 7:14)  
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     Les membres choisis dans l'église pour être des dirigeants sont comme des bergers. Le 
responsable du troupeau veille à les assister dans tous leurs besoins. Il n'a rien de difficile à 
faire pour ses brebis. Il/elle est constamment et à plein temps à la disposition des brebis. Ce 
sont des serviteurs. A chaque instant les brebis font confiance à leur berger en toutes circons-
tances. 
  
     C'est le berger qui veille et veille pour que les brebis se sentent en sécurité, et il les défend 
contre tous les animaux sauvages. La confiance que le berger inspire à ses brebis est la con-
fiance que les dirigeants doivent inspirer aux membres, qui sont les brebis. 

 
n mouton est un animal doux qui dépend beaucoup de son 
propriétaire. Nous pouvons tirer de nombreuses leçons du 
berger et de ses brebis. Je vais en partager quelques-uns.  
  

     Un autre aspect intéressant des moutons est qu'ils s'unissent ; c'est la source de leur force. 
Pour qu'une église soit forte, les membres doivent s'unir. L'union donne de la force, c'est une 
déclaration sûre. Quand un mouton est seul, il se sent vulnérable, mais quand ils sont nom-
breux, c'est une forteresse. Pour que nous puissions atteindre nos objectifs, accomplir notre 
mission comme Dieu nous le demande, nous devons nous unir plus que jamais pour être forts 
ensemble comme une seule force. En effet, l'union donne la force. 
  
____________ 
  
  
Écrit par: Sumiré Kastaneer- Willems qui est la femme d'un diacre. Elle est actuellement ins-
tructrice au Pathfinders's Club et responsable de l'éducation dans l'église Phlip, Curaçao. 
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 ANCIENNE car maintenant il y avait 
peu de sécurité en dehors des villes forti-
fiées. Des maraudeurs des tribus er-
rantes de la frontière, ou des bêtes de 
proie de leurs cachettes dans les rochers, 
guettaient pour piller les troupeaux. Le 
berger surveillait sa charge, sachant que 
c'était au péril de sa vie. Jacob, qui gar-
dait les troupeaux de Laban, a décrit son 
propre travail inlassable dans Genèse 
31:40. Et c'est en gardant les brebis de 
son père que le garçon David, seul, ren-
contra le lion et l'ours, et sauva de leurs 
dents l'agneau volé.¹  
  
     Les moutons ont besoin de soins et de 
protection constants. Ce ne sont pas les 
créatures les plus intelligentes et n'ont 
aucun mécanisme de défense naturel. Ils 
comptent sur leur berger pour les garder 
hors de danger et les sauver s'ils ont des 
ennuis.  
  
LES MÉTHODES DES BERGERS ² 
  

Prévoit le danger – Le berger entraîne le 
troupeau à connaître et à suivre sa voix. 
C'est sa première ligne de défense. Aux 
moutons rebelles, il administre la disci-
pline et prend des mesures préventives 
pour corriger les tendances fatales.  
  
Supervise – Le troupeau est au centre du 
berger. Il est responsable de leur bien-
être physique. Il donne donc le rythme, 
conscient des besoins particuliers de 
chaque brebis. Il y a des brebis. – lourds 
d'une nouvelle vie, agneaux – expérimen-
tés et fringants, jeunes béliers – têtus et 
territoriaux (toujours poussant), les per-
sonnes âgées et maladives – ceux qui 
ont besoin d'une attention particulière et 
les capricieux – qui s'opposent à tout 
(même à leur propre intérêt supérieur). 
Les bergers étudient la race. Il apprend 
les forces, les faiblesses et la personnali-
té de chacun. Un troupeau prospère et 
paisible est sa bénédiction et sa récom-
pense.  
  

ARMES DE BERGER ³ 
  
     Un bâton, une fronde et un sac – ce 
sont les choses que David a apportées 
sur le champ de bataille. Ces outils du 
berger représentaient ses seules armes.  
  

LA TIGE: 
• C'est comme un club de policier. Il est sou-

vent fait de bois de chêne et a un bouton à 
son extrémité. Dans ce bouton, des clous 
sont parfois enfoncés pour en faire une meil-
leure arme. 

• Il est très utile pour la protection, et aucun 
berger ne s'en passerait. 

• C'était sans aucun doute la verge que David 
utilisait pour protéger ses brebis des ani-
maux sauvages (1 Sam. 17:34-36). Il men-
tionne à la fois la verge et le bâton dans son 
psaume du berger (Psaume 23:4). 

 PERSONNEL: 
• Il s'agit d'un bâton de cinq ou six pieds de 

long et parfois, mais pas toujours, d'une 
hampe au bout. 

• Il est utilisé comme les hommes occidentaux 
utiliseraient une canne ou une canne. Il est 
utile dans la manipulation des moutons, et 
aussi pour leur protection. 

  
ÉLINGUE: 
• Composé de deux ficelles de tendon, de 

corde ou de cuir, et d'un réceptacle de cuir 
pour recevoir la pierre. Il a été balancé une 
fois ou deux autour de la tête, puis a été dé-
chargé en lâchant l'une des cordes. 

• Le berger, en plus d'utiliser sa fronde contre 
les animaux sauvages ou les voleurs, la trou-
vait très pratique pour diriger les moutons. 
Une pierre pouvait être lâchée près d'un 
mouton à la traîne et le faire sursauter pour 
qu'il vienne avec le reste du troupeau. 

• Ou si l'on s'éloignait dans une autre direc-
tion, alors une pierre serait lancée de ma-
nière à tomber juste au-delà du mouton éga-
ré, et ainsi le ramener.  
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• Ai-je les faits ? Prov. 18:13, 17. 

• Ai-je les bonnes motivations et objectifs ? 

Mat. 18h15 ; Fille. 6:1; Col. 1:28. 

• Ai-je la bonne formulation ? Mat. 18:15. 

• Est-il temps que Dieu m'en aille ? Psaume 

38 ; 51. 

• Suis-je prêt à risquer le rejet et l'attaque ?  

  

Procédure de rectification : 

  

• Soyez aussi privé que le mal. Mat. 18:15-17. 

• Soyez prudent et sage.1 Tim. 5:2 ; Fille. 6:1. 

• Soyez direct et ouvert. Fille. 2:11. 

• Soyez humble, ne jugez pas. Fille. 6:1. 

• Soyez doux, mais ferme. 1 Tim. 5:1; 2 Tim. 

2:25. 

• Sachez lui indiquer la parole de Dieu et les 

étapes nécessaires vers la restauration. 

• Soyez persévérant si nécessaire. Actes 

20 :31 ; Jacques 5:19, 20. 

  

 __________ 

  

 ¹ Le Désir des âges, p. 479. 

  

²  La description du poste d'un berger - SERVICE 
D'INFORMATION APOSTOLIQUE  

  

³ Mœurs & Coutumes : Vie de berger ; le soin des 
moutons et des chèvres | AHRC (ancient-
hebrew.org)  

  
⁴ Leçon 15 : Le ministère de la correction (1  
  Timothée 5:1-2) | Bible.org  

LE MINISTÈRE DE LA CORRECTION EST 
INDISPENSABLE DANS LA FAMILLE DE 
DIEU 
  
     Assez souvent, vous pouvez corriger un 
membre du corps que le pasteur ou les an-
ciens ne peuvent corriger efficacement, parce 
que vous connaissez la personne mieux 
qu'eux. C'est votre ami, il est donc plus sus-
ceptible de vous écouter que quelqu'un qu'il 
ne connaît pas. Mais ce n'est toujours pas 
facile à faire. 
  
     La correction n'est pas une subtilité ; c'est 
une nécessité. Si nos vies dérivent et conti-
nuent dans cette mauvaise direction, cela 
peut entraîner le naufrage de notre foi. À 
cause de ce fait, Dieu veut que chaque 
croyant soit impliqué dans le ministère de la 
correction. Souvent, un frère ou une sœur est 
hors de propos et ne le sait pas. Dieu nous 
appelle à corriger cette personne dans 
l'amour. 
  
Certains obstacles à la correction sont : 
  
• Peur. Èze. 3:17-21; Actes 20:28. 
• Une incompréhension. Matthieu 7:1. 
• Conscience des péchés personnels.              

Fille. 6:1. 
• Paresse. 
• Moralité relative. 
• Incertitude.  
  
Posez-vous d'abord une question : 
  
• Ma vie est-elle un exemple ? 1 Tim. 4:12. 
• Ai-je une relation adéquate avec la per-

sonne? 1 Tim. 5 :1, 2 ; 1 Es. 2:7-11. 

https://www.apostolic.edu/the-job-description-of-a-shepherd/
https://www.apostolic.edu/the-job-description-of-a-shepherd/
https://www.ancient-hebrew.org/manners/shepherd-life-the-care-of-sheep-and-goats.htm
https://www.ancient-hebrew.org/manners/shepherd-life-the-care-of-sheep-and-goats.htm
https://www.ancient-hebrew.org/manners/shepherd-life-the-care-of-sheep-and-goats.htm
https://bible.org/seriespage/lesson-15-ministry-correction-1-timothy-51-2
https://bible.org/seriespage/lesson-15-ministry-correction-1-timothy-51-2
https://bible.org/seriespage/lesson-15-ministry-correction-1-timothy-51-2
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Écrit par : Claudette Anastatia 
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a vie et l'œuvre d'un berger sont ses sacri-
fices, ses peines, mais elle a aussi ses joies 
et ses bonheurs. Il y a différentes leçons que 
nous pouvons apprendre d'un berger et de la 
persévérance. 

  

• Ce que fait le berger, c'est qu'il reste 365 
jours avec ses brebis. Il n'abandonne pas 
son troupeau. 

 

• Le berger construit une cour de protec-
tion pour ses moutons pour y passer la 
nuit, pour les sauver des loups, et aussi 
des vents forts. Selon la direction du 
vent, il empile l'herbe autour de l'enclos 
pour couper le vent qui les bat trop. 

 
• Il y a aussi des dangers intérieurs aux-

quels le berger doit prêter une grande 
attention. 

 
• Le berger traverse des saisons de pluie 

et de neige. Il endure toutes sortes 
d'intempéries avec ses animaux. 

 
• Il n'a pas de jours de congé ni de va-

cances. Il est constamment en alerte 
pour le bien-être de son troupeau. 

 
• Il se retrouve avec des brebis soumises 

et se laissant guider, mais il y a aussi 
celles qui ne veulent ni guidance ni disci-
pline. Le berger doit aimer et atteindre 
les deux groupes. 

  
Esaïe 53:6, la première partie dit : Nous 
nous sommes tous égarés comme des bre-
bis, Chacun de nous s'est tourné vers sa 
propre voie. 
  
Matthieu 9:36 « Et voyant les multitudes, il 
eut de la compassion pour elles, parce 
qu'elles étaient affligées et abattues comme 
des brebis sans berger. » 
  
     Jésus avait de la compassion pour le 
peuple. Il dit dans Jean 10:11 « Je suis le 
bon berger ; le bon berger donne sa vie 
pour les brebis. 

     Le berger a un cœur sensible 
pour le troupeau. Il donne sa vie 
pour ses brebis. Lorsque le dan-
ger approche, Il se bat pour proté-
ger son troupeau.Les brebis con-
naissent leur berger et elles l'ai-
ment. 
  
     Dans le livre Le désir des âges, p. 479, 
nous lisons : « Pendant que le berger con-
duit son troupeau sur les collines ro-
cheuses, à travers les forêts et les ravins 
sauvages, jusqu'aux recoins herbeux au 
bord de la rivière ; alors qu'il les regarde sur 
les montagnes pendant la nuit solitaire, se 
protégeant des voleurs, s'occupant tendre-
ment des malades et des faibles, sa vie de-
vient une avec la leur. Un attachement fort 
et tendre l'unit aux objets de ses soins. 
Quelle que soit la taille du troupeau, le ber-
ger connaît chaque brebis. Chacun a son 
nom, et répond au nom à l'appel du berger. 
  
     Nous pouvons considérer les diacres 
dans notre église comme des bergers de 
brebis, qui sont les frères dans l'église. 
Mais en écrivant aux époux du diacre, nous 
ne voulons pas séparer le travail des deux 
l'un de l'autre, car ensemble ils travaillent 
pour prendre soin du troupeau du Seigneur.  
  
     Comme nous l'avons vu, c'est une 
œuvre de sacrifice. Il y a des moments de 
deuil. Il y a aussi des moments de joie et 
d'allégresse. De même que le berger pro-
tège, surveille et construit une bergerie 
pour la protection de ses animaux, de 
même la femme du diacre doit aider à pren-
dre soin du troupeau. Elle doit être atten-
tive, pour se protéger des dangers de l'ex-
térieur, mais aussi des dangers de l'inté-
rieur.  
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     « Il y a des femmes qui doivent travailler 
dans le ministère de l'Évangile. À bien des 
égards, ils peuvent faire un meilleur travail 
que les ministres qui négligent parfois de 
visiter le troupeau du Seigneur. Dans la me-
sure du possible, la femme et le mari doi-
vent s'unir dans le travail.  
  
     Il y a une voie ouverte pour les femmes 
consacrées. Mais l'ennemi se réjouit lorsque 
ces femmes que le Seigneur peut utiliser 
puissamment pour aider de nombreuses 
personnes, consacrent leur temps et leurs 
efforts à une seule créature qui a besoin de 
soins et d'attention constants. Publications 
de manuscrits 325-326. (HD 250 4). 
  

Mes chères femmes de diacre, 
Dieu a une œuvre précieuse à 
vous confier. Parfois, il n'y a 

plus d'herbe ; vous devez sortir 
pour chercher un autre champ 
herbeux avec de la nourriture 

fraîche pour les moutons. 
Ne laissez pas les moutons sans 

nourriture. Cherchez de nou-
velles méthodes pour que les 
moutons soient bien nourris, 

mais gardez les mêmes principes. 

• Le principe est basique, mais on peut 
changer la méthode pour la rendre attrac-
tive, sans pour autant annuler le principe. 

 

• Ayez des aliments frais à portée de main 
pour nourrir petits et grands. 

 
• Chaque mouton a ses caractéristiques 

particulières. Ils doivent être soignés et 
soignés en fonction de leurs besoins. 

 
• Mais, nous devons connaître nos brebis, 

et elles doivent aussi nous connaître. 
  
Ésaïe 4011  :dit : « Comme un berger, il 
gardera son troupeau, dans ses bras il 
rassemblera les agneaux et les portera 
dans son sein ; Il dirigera doucement les 
brebis allaitantes. 
  

Jésus est notre bon exemple.   
  
Que Dieu vous bénisse grandement. 
  
___________ 
  

Claudette Anastatia est enseignante à l'école du 
sabbat et chef de petit groupe dans l'église Tera 
Kòrá, Curaçao. 
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Fatiguant ? 
Ennuyez ? 
Dégoûté ? 
Conforme ? 
Bon?  

Écrit par: Margaritha Maduro– Elizabeth 
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uand le mot routine nous vient à l'esprit, nous pensons 
tout de suite à quelque chose qui est devenu une cou-
tume, n'est-ce pas ? Si vous remarquez, en général, les 
gens aiment faire des choses de routine. Peut-être pour 
que les choses avancent en douceur, ou à cause de la 
paresse, pour ne pas se soucier de chercher une autre 
façon de faire les choses. 

 

 

       Concentrez-vous sur un gardien de mou-
tons, la majorité des bergers ont une routine. 
Pourquoi? Les moutons et les agneaux sont 
des animaux très tendres qui ont besoin 
d'une attention constante, dans le sens de 
les guider là où ils peuvent trouver quoti-
diennement de la nourriture et de l'eau 
fraîche. La parole de Dieu nous dit dans 
Jean 10:11  :«Je suis le bon berger ; le bon 
berger donne sa vie pour les brebis. Le ber-
ger a besoin de beaucoup de patience et de 
tact pour guider le troupeau. Il/elle ne doit 
pas s'ennuyer. 
  
     Dieu a aussi ses bergers et ses brebis, 
même si nous devons nous rappeler que 
Jésus est le berger en chef, Dieu a aussi 
ses bergers et ses brebis, et nous devons 
travailler ensemble en équipe pour guider 
les brebis, qui sont nos membres d'église. 
Notre tâche principale est de nourrir le trou-
peau, de fortifier ceux qui sont découragés, 
de prêter attention à ceux qui ont le cœur et 
l'esprit brisés, de ramener les errants, à la 
recherche des perdus, et tout cela non par 
force ou par obligation.  
  
     Le bon berger quitte tout le troupeau pour 
aller chercher cette brebis perdue. Le berger 
doit être attentif afin de ne permettre à au-
cun loup de s'approcher et d'attaquer ses 
moutons et ses agneaux. Le berger connaît 
ses brebis par leur nom, il les guide et va 
devant elles.  
  

Nous savons avec certitude qu'en 
tant que femme de diacre dans 

l'église, vous aimez ce ministère, car 
vous en faites partie, aidant le diacre 
(berger) dans cet important ministère.      

     Le psalmiste et berger David, nous dit 
dans Psaumes 23:1 : Le Seigneur est mon 
berger, je ne manquerai de rien. Alors si 
nous avons besoin de sagesse pour agir 
dans n'importe quelle situation, approchons-
nous de Dieu dans la prière, avec un cœur 
humble et avec franchise, et soyez assurés 
qu'il nous répondra selon sa volonté divine.  
  
     Chrétienne « de routine », qui fait tout 
automatiquement, sans penser, sans émo-
tion et sans sentiment, une telle chrétienne 
n'a pas la joie de ce qu'elle fait et cela l'em-
pêche de se développer spirituellement. Elle 
sert Dieu et l'homme comme une obligation.  
  
     Parfois, les « moutons » peuvent être tê-
tus et ne pas suivre les instructions. Mais 
patiemment et dans la prière, implorant Dieu 
pour la sagesse, le berger peut réussir et 
réussir dans le ministère que Dieu lui a con-
fié.  
  
     «Faites paître le troupeau de Dieu 
parmi vous, en exerçant la surveillance 
non pas par contrainte, mais volontaire-
ment, selon la volonté de Dieu ; et non 
pour un gain sordide, mais avec empres-
sement; ni comme dominant sur ceux qui 
vous sont confiés, mais s'avérant être 
des exemples pour le troupeau. Et quand 
le chef des bergers apparaîtra, vous re-
cevrez la couronne de gloire qui ne se 
fanera pas. » (1 Pierre 5:2-4) 
  
———————— 

Margaritha Maduro Elizabeth, une ancienne de l'église 

Mundu Nobo à Curaçao 
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Écrit par : Mirugia Leocadia– Zink 
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1 Corinthiens 4:2 « Dans ce cas, de plus, il est exigé des 
intendants qu'ils soient jugés dignes de confiance. » 

 QUI EST UN BERGER ?  
  
     Un berger doit être un homme courageux 
pour défendre ses brebis de tout danger auquel 
ils peuvent être confrontés, il doit être généreux 
et aimer les animaux. Il doit être un expert pour 
savoir où guider ses moutons vers les endroits 
appropriés et leur fournir une bonne nourriture, 
éviter de leur donner de l'herbe empoisonnée. Il 
ne doit pas chercher sa propre aisance, mais 
est toujours vigilant pour protéger et favoriser 
son troupeau. Toutes ces qualités mènent à 
deux choses : la connaissance et l'amour.  
  
     Un bon berger doit connaître chacune de 
ses brebis et il doit laisser les brebis le 
connaître.  Cela n'est possible que lorsqu'il y a 
une proximité et un contact quotidien avec les 
moutons. Il doit consacrer du temps, beaucoup 
de temps pour regarder et voir quels sont les 
besoins de chacun de ses moutons et ce que 
chacun peut faire et les valoriser.  
  
     Un berger vit épuisé, il passe son temps 
pour ses brebis. Pour ses moutons, il met 
même sa vie en danger. Il a même échangé sa 
vie contre de la nourriture et des médicaments 
pour eux.  
  
     Mais parfois, nous trouvons les bergers qui 
viennent travailler simplement parce qu'ils sont 
payés. Ils remplissent juste les heures de tra-
vail, mais ils n'aiment pas les moutons. Ils ne 
s'occupent pas d'eux comme ils le devraient. Ils 
travaillent donc ils peuvent être payés à la fin 
du mois et cela leur suffit.  
  
     Mais que se passe-t-il lorsqu'un mouton se 
retrouve en difficulté ? Il accuse l'animal que ce 
sont les moutons qui sont allés dans la mau-
vaise direction, mais il ne reconnaît jamais que 
c'est à cause de sa négligence que cela s'est 
produit. Son amour était pour son salaire qu'il 
perçoit à la fin du mois, au lieu de l'amour qu'il 
aurait dû avoir pour s'occuper de tout cœur des 
moutons que le propriétaire lui confiait. 
   

On peut comparer cela avec la responsabilité 
d'un diacre.  
  
Un diacre dans l'église soigne, il conseille, il 
oriente, il instruit et il a la plus grande joie dans 
sa vie quand il voit une âme confier sa vie à Jé-
sus. Les jeunes le recherchent, les adultes sont 
attentifs à ce qu'il dit, les plus âgés sont confor-
tés par ses paroles. Il est le premier à arriver à 
l'église et le dernier à en repartir.  
  
Maintenant, en tant que femme du diacre, 
quel rôle avez-vous dans l'église ? 
  
Le rôle du conjoint du diacre devrait être le 
même que celui du diacre. Ils devraient travailler 
ensemble pour le bien-être de l'église. C'est une 
équipe qui s'occupera des brebis de l'église, 
après le curé. Elle doit également prendre soin 
des personnes récemment baptisées, afin 
qu'elles se sentent acceptées dans la famille de 
l'église.  
  
Les devoirs de la femme d'un diacre devraient 
avoir les mêmes vertus que ceux du diacre, qui 
sont :  
  
• Elle doit être une personne consacrée. 
• Elle devrait être dédiée à la cause de l'église. 
• Doit être mature dans sa relation avec les 

frères dans l'église. 
• Elle devrait parler avec une haute spiritualité.  
• Elle devrait être respectée et être une per-

sonne calme.  
• Elle doit pratiquer la prudence, la tendresse et 

les bonnes manières.  
• 1 Timothée 3:11 dit qu'elle doit être digne, ne 

répondant pas de commérages malveillants, 
mais modérée, fidèle en toutes choses. 

  
En tant qu'épouse d'un diacre, elle devrait, avec 
la famille, être des instruments entre les mains 
de Dieu. Rendez leurs dîmes et leurs dons sys-
tématiques et demandez aux autres de faire de 
même. Devrait toujours faire attention à être pré-
sent à chaque réunion et service de culte. 



 21 

      Et comme le dit 1 Timothée 3:8-13 : « De même, les diacres doivent être respec-
tueux, ne pas avoir de double langue, ne pas être avides de vin, pas avides d'argent, 
détenant le mystère de la foi avec une conscience pure. Mais laissez-les aussi 
d'abord être testés ; alors qu'ils servent de diacres, étant trouvés irréprochables. 
  
     « De même, leurs femmes doivent être respectueuses, non calomnieuses, tempé-
rées, fidèles en toutes choses. Que les diacres soient les maris d'une seule femme, 
gouvernant bien leurs enfants et leurs propres maisons. Car ceux qui ont bien servi 
comme diacres obtiennent pour eux-mêmes une bonne réputation et une grande au-
dace dans la foi qui est en Jésus-Christ. » 
  
     Ce test est ce qui identifie le diacre et sa femme. Oh que c'était pour qu'ils soient 
trouvés fidèles à faire l'œuvre du Seigneur avec dignité. Souvenez-vous toujours que 
notre récompense sera dans le royaume des cieux. Et comme le dit le Seigneur : 
Chaque fois que vous faisiez l'une de ces choses, à quelqu'un qui était négligé ou 
ignoré, c'était Moi, vous Me le faisiez. » 
  
     Que le Seigneur bénisse grandement le travail du diacre et de sa femme afin 
qu'ils puissent faire un travail d'amour pour la cause de Dieu.  
 
___________ 
  
Mirugia Leocadia-Zink est trésorière et responsable du ministère de la prière et de la 
santé de la mission d'Aruba. 
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